
CELEBRATION DE LA TABASKI

L’acte d’Abraham sanctifié
L'Aïd El Kebir communément appelée fête de la Tabaski ou 
fête du mouton a été célébrée hier jeudi 16 mars 2000 au 
Burkina et dans la presque totalité des pays à travers le 
monde. Les fidèles musulmans ont convergé très tôt le matin 
en tenue des grands jours vers les différents lieux de prière 
avant de revenir à la maison sacrifier à la tradition du pro­
phète Abraham par l'acte d'immolation du mouton. A 
Ouagadougou la grande prière dirigée par l'Imam Ibrahim 
Kouanda à la place de la Nation a réuni plusieurs membres 
du gouvernement des présidents d'institutions et des milliers 
de fidèles.L' Aïd El Kébir ou fête 

du sacrifice est 
célébrée le 10 de 

chaque mois de Dhul Ihija (le 
12e mois lunaire de l’année) 
soit 70 jours après la fête du 
Ramadan. La célébration de 
la Tabaski sanctifie l’acte de 
celui qu’on appelle le père 
du monothéisme: le pro­
phète Abraham. Ce 
patriarche des religions 
monothéistes qui en signe 
d’obéissance et de recon­
naissance à son Seigneur, 
avait pris la résolution de lui

Plusieurs autorités de notre pays dont des membres du gouverne­
ment, des présidents d’institutions, des responsables coutumiers (au 
1er plan) ont assisté à la grande prière à la place de la Nation.

sacrifier son fils unique, 
Ismaël.
Satisfait de l’acte de foi de 
ce serviteur, Dieu racheta ce 
fils par un mouton béni. 
C’est en souvenir de cet acte 
de sa mission, que les 
fidèles musulmans depuis 
les premières heures de 
l’islam, sacrifient chaque 
année (pour ceux qui le peu­
vent) un mouton à cette 
occasion.
L’évènement du sacrifice est 
respecté aussi bien par les 
fidèles qui effectuent le pèle­
rinage aux Lieux Saints de

l’islam (La Mecque) que par 
tous les musulmans à tra­
vers le monde. A noter que 
c’est à la veille de la 
Tabaski, qu’à lieu le grand 
rassemblement du mont 
Arafat, qui est selon les 
textes islamiques, le pilier du 
Hadj. Tous les pèlerins sans 
exception doivent obligatoi­
rement répondre au rassem­
blement du mont Arafat pour 
voir leur pèlerinage agréé. 
Les résidents, eux sont invi­
tés à observer un jeûne pour 
être en communion avec

ceux qui sont aux Lieux 
Saints.

Jour de réjouissance 
et de prière

L’Aïd El Kébir est donc un 
jour symboliquement chargé 
de spiritualité. C’est pourquoi 
les fidèles se rendant à la 
prière chantent les louanges 
de Dieu au moment où les 
coreligionnaires effectuant le 
pèlerinage déferlent de 
Mouzdalifa (le lieu où ils ont 
passé la nuit après la station 
d’Arafat) vers le lieu de lan­

L'imam Ibrahim Kouanda a immolé le mouton en souvenir de l'acte du prophète Abraham.

cernent des stèles de Satan. 
Le sermon que prononcent 
également tous les imams 
ce jour-là est fait de prière 
pour toute l’humanité,

Les musulmans se sont retrouvés nombreux à la place de la Nation pour célébrer la fête du mouton.

d’appel à la bonne entente, à 
la tolérance et d’implorations 
adressée à Dieu.
A Ouagadougou, le grand 
imam Ibrahim Kouanda a 
imploré ainsi la clémence de 
Dieu sur le Burkina et ses 
habitants.
Le président de la commu­
nauté musulmane et imam 
de la grande mosquée de 
Ouagadougou a aussi fait 
des doua pour l'ensemble 
des Burkinabè. Le sacrifice 
du mouton qui est toujours le

clou de cette cérémonie a 
été effectué par l’imam après 
le sermon. A l’instar de la 
place de la Nation, plusieurs 
autres lieux ont abrité des 
rassemblements de fidèles

musulmans qui ont assisté à 
la prière de la fête. A l’uni­
versité de Ouagadougou où 
prient habituellement le 
CERFI et l’AEEMB, l’imam a

appelé les acteurs de la 
scène politique nationale au 
dépassement de soi pour 
permettre à notre pays de 
retrouver la sérénité et la 
concorde. L’imam Adama 
Sakandé a aussi demandé 
aux fidèles de penser en ce 
jour de joie, à tous les frères 
qui de part le monde traver­
sent des moments difficiles. 
Il a notamment évoqué le 
cas de la Tchétchénie, de 
l’Algérie, de l’Afghanistan et

a invité chaque fidèle à for­
muler des prières pour tous 
ces peuples en difficulté. 
Après la prière, chacun est 
retourné chez lui immoler le 
mouton dont la viande devra

être distribuée aux pauvres, 
aux voisins, aux proches et 
une partie réservée à la 
consommation familiale. La 
fête de la Tabaski étant un

jour de réjouissance, aussi la 
viande du mouton sera 
accompagnée des mets les 
plus succulents pour mar­
quer cet évènement impor­
tant de la vie du musulman. 
Le prophète Mouhammad 
demande même aux fidèles 
d’étendre les réjouissances 
de la Tabaski à 3 jours. 
Bonne fête donc à tous 
jusqu’au samedi 18 mars 
2000.
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